
 
 
Préparation Congrès PCF 
 Extraits  de 3 interventions du premier débat dans la section de Villenave d’Ornon  (33) 
 
Alain 
Si personnellement je ne ressens pas de possibilité de rassemblement avec les " 
insoumis " par exemple bien sùr qu' il me paraît essentiel ,le rassemblement avec les 
citoyens 
Sur la situation dans le pays, je supporte difficilement la tromperie des gouvernants 
sur par exemple les dépenses publiques qui ne sont que l' existence des services 
publics ou sur une émission avec le premier ministre qui explique tranquillement que 
l' on sauvera la Sncf  en supprimant le statut des cheminots " fabuleux "et aucune 
réaction de nulle part. Sur une autre idée , ancienne ,que le capitalisme arrivait à sa 
fin , alors qu' au contraire , il a une sacrée capacité à se réadapter  ,à muter et 
malgré son impuissance à ne produire que du "fric " et pas d' avenir .Il est toujours là 
et nous on rame à expliquer tout ça aux gens ,et si l' idée de ne pas les brusquer , d' 
aller dans leur sens , ma boussole "déconne".. Après ces mots , je ne déprime pas , 
je suis toujours à la recherche d' un sursaut . 
 
Christiane  
 
Les grandes lignes approximatives de mon intervention. 
 En partant de la société en France, marquée par du mécontentement, des luttes , 
certaines victorieuses comme celle de l’hôpital Saint-André à Bordeaux, alors que 
personne ne pensait qu’elles allaient obtenir des résultats la préparation de congrès doit 
se faire dans le mouvement , distribution de tracts, rencontres citoyennes en veillant à 
ne pas s’isoler ou se laisser isoler. Nous savons que l’idée qui nous est assénée sur « le 
PC n’existe plus etc. nous oblige à faire des efforts y compris dans le cas du 
rassemblement pour donner à voir ce que nous sommes, nous proposons  
Il  ne faut  pas asséner des vérités mais mettre à la disposition des citoyens nos 
arguments, nos propositions pour qu’ils les enrichissent, donnent leur avis, nous 
interpellent. Nous avons fait l’expérience qui a échoué du « grand soir à venir » pour 
changer la société 
Il nous faut donc  faire de la politique autrement sans perdre de vue la nécessité du 
rassemblement et sans se crisper sur les propos et comportements des autres 
formations politiques de gauche ; voir ce qui peut nous rassembler. ; les luttes nous y 
encouragent. 
Prendre en compte les nouvelles formes d’interventions citoyennes, comme la recherche 
par des groupes de citoyens de transformation du réel ; montrer notre intérêt et 
valoriser ces initiatives ;  
Il s’agit là me semble t-il de dépassement du capitalisme . 
 
Michèle  
 
Sur notre visibilité : la disparité des appellations des groupes, le fait qu’aucun ne se 
nomme pareil ne permet pas à mes collègues de nous reconnaître. Alors que nous avons 
2 groupes (AN et Sénat) on nous mélange avec les Insoumis. Je sais pourquoi le noms 
sont différents mais il y a peut être quelque chose à faire… Sur l’étape actuelle du 
capitalisme, on ne peut pas faire l’impasse sur la mondialisation et donc lier nos luttes 



avec. Le monde du travail : imposer une autre forme de travail car tout se qui était 
sécurisant est remis en cause. Sur le revenu universel je n’étais pas très à l’aise mais je 
trouve ça intéressant. 
Ce que je vois c’est que les gens cherchent à vivre différemment, ne plus subir les grands 
groupes, manger différemment (des paysans ont récemment acheté un Liddl) acheter au 
prix réel (le lait par ex). Comment répondre à cela? comment  y arriver ? C’est compliqué 
mais si on a réussi à créer la Sécu alors pourquoi pas ! Je constate par exemple que la 
question du fric donné (sans retour) le CICE ça discute. Nous ne devopns pas avoir peur 
daller au delà de la défense du quotidien… 
 
 
 


